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C rn Ê m  Oémocfatw
'  Mtl a>laijb O l m w . oaoatillN' aocitM- 
l airllli r *~^ r1 )n ^ - r  r~~ »>rt«nl -Itan- 
ntnn A u r»»» . »  nMMW •urUM -  D»l»pUniiu» 
f  kMMnl. MMUtl -  IMOall* Funço».
ao«Mill«r «orUn» -  BIm Jtiurrtam - 
Iran — t'iuvrt Uittit» - Lm*k Kmil» —  ̂mn- 
ehomin* J«*o -  CuUu Lou» -  Oumoat
lu l »  ^

A P L I M  >— «•«»•■ «i» l»«nrK*

frogrmmt de l’Union Républictine 
démocntique

Aux H«rt«un, 
ritnoM d* IKÜMM*. œniMlMaM pui«ttMn«il 

l «  betoiiH d* I* ConUMm oâ noua «voim imuX  
txiMnc*. Unil ou* oot : rtpubh-

Valti d« la vwl*, pvUsani de aotre (ouv«rne 
«nn t to*uel. «vi^ A  UbarM «t d« |u«Uc«. natMC- 
^  1 <• h  DMrM d* ronwmw*. noua noua n- 
W  JâOdoM t  r a  IU»«a niVragM. comme dn 
f i n  loBcièTMiiMl honnttaa «t da bonn» volonU. 
S u y u l d'autrea aoucla «u* le naMCl dae Ma 
Iramour de l'opdre «  du progrèe. Ut boiine iealion 
^  tftairaa comiuuaalae, la jualc répartition de»

«iilM  Nen nous «cfonler votre fon 
,*anoe, *olc( lea nueetion» urgent*» qui seront 
•oiimM lea iirmuèpea « I ordre du Jour de oo6 
deHMratlons :
I  P»v«je de la rue du Colnnel Pollet ;
'  AnitaaaeniMl du quartier du Fr«n«l« :
• Wtertlon du chemin Julee Fertï ;

MUe er bon «»t de le rue Psaml lonM nl I» 
M a d'Annaiiwe pour (acililer anx cultivalei»» 
^  Imvaux t e  dhamps et le* amuimnlcaUons

■^BelÈÎen^»* !? ? « « «  par mol» dee ranMoae 
«Hlaàlairee aux vteMIarde et aux «tnrnMC : 
~EdaM0» pubUc de tauW la Coauuuoa par lea 
■ers Auer ;
~FMc Naltonal» digne de aon nom avec j«eoura

?"A (iM r?^n ’côrblll»r< pour ha hameau* «e 
Canleleu. Owaliwrie. HeoueW. et Moulin Detemar;

OkkntuiUon de frix au« tcolee, v«lem«Ma aux 
jlftlaoU p4uvm ;

Cr«atlon de contlnee aoolaires ;
Cr̂ eHon d’uo bureau de poale avec télégraphe 

ak UWphone ;
En«ur»«maot aux «orlétM de Secour» mu

tuels : auhvenliona Imporlanle».
< El mainienan», hnvf  ̂ répuhilrains Flereol» 
«ux ornes, haut lea mrurs, marchon» loua la 
■Mb dau la laain, pour l'aiwilr de notre cher 
arilafe qui eat k la vaiUe de prendre une giande

' * * '^ r  ^  France, pouf la Patrie e* pour là 
aiMque OémocmUque.
J  Vive la vraie République 1 

^etro j L. Paul, médecin, olllcler d académle.dé 
légué oanlonal,»ndeo ounteiller -  Cardcg

■ Lm k . ch«Ton. aÆnlnHlra'Mr du B i i^ u  de 
BtenlaliiAnce, ancien conMüfcr -  C o r t e ^  
Adolphe, tmprtmeur. mMalllé du Çomwiw 
al de I'induatrie. coaaeillar sortajil ; Coûte 
Sk  Auguate #U, amploy* -
J. B., chaudronnier, inédaiUé du Cüin. e ^
nartualri» -  Dn» René, emplojé, vioe p^l- 
dant du Buraau de BieolMUnce — Gourdlli 
r *  , employé -  Lagjieau Arthur, ajusteur- 
MéranMen -  l ^ v «  touja. niMinsiar mé- 
M M  do Coiamenie et de rinduelrte -  Ta«- 
ci<« J.-B., «aba^atiar. marcband de H laoc ^  
VtfbeciM iulae, marcMod-Uiuiaiicer. déU- 
laat de UJbac. 

i.'/uoOKlm votre «»»anoe * la Uete entièn, 
iû a  aucune radialioii.

/U1>BL DE» EL IS  RKPUBUCAIN8 
L'arfkhe auivaata a Mé aaiaa biar «ur Isa 

imira 4v la ville ;
COMITE EXeCl’TIF 

éa Parü RadknJ at Radical-Soeuliato 
%pprl aus RiMlIfiaux 

Lat aéiwUauri et d^iraléa aoua*i«n«a, dMé- 
guAa du Nord au Cnmité exécutif du Parti 
Hadlcal •« IUdi«al-.'«ieiaHi4e, ivppelknl aur 
élacteura q«1b ne doivont reconnalire com
me eandidata radicaux que ceux (aiMuit par
tia d» Ja Lifiue réguiiùrenienl a/liliéa «u 
raad Parti Radical et Kadioal-noualuia ik  
raote.
En conséqfuenoe, nous lea Invitona t  ae- 

clanwr la FMpublkjue di'mocrstique «ur les 
noms de noe amib 1 Gautier. A Itührrr, 
L  Uerlrand, A Lerouge, 0 ' I-abbe, R Le- 
cocii, E Delescluse, V. Cocheleux. aeul» 
caiioidaU du Parti.

KItxiMi Litoiite, sénateur: H DtLc- 
CHOIX. DÉ»'0»rT,tlM. IteHUVE, GlIIS 
tAw; députéa.

LA REGION

E L E c re rn s  w s c r it s  e t  PRKSinENTS
DFJj BUREAUX DE VOTE

l "  sicTion — 1er bureau, rue du Bols. 
1316 iiiacrila, présidant . M. Despoture — 
ie, Palait de Justioe, 106.1 inacnU; présf 
denl : M V .Cousu — Se, mc Brèiin, 1508 
Inscrit», président ; M E. noussel — *e, rue 
de Naplc», 1504 luscrita; président ; M. A 
Uu| orl. — Total de» électeur» de la section .

î* stmox. — Se bureau, nie des Lignes, 17, 
I25S inscrite. pr6..«idfnl : M G Leboucq — 
te, me Arcbimède, 920 inscriis; pré.'udent : 
M. J. Oêly — 7e, rue Sl-Vincenf, 1062 ins
crits; présideni : M. J. Noyelle — 8#, boule
vard d’Ilallum, 1118 inscrit», président : M 
Q. Walline. — Totia des électeurs de la sec- 
tion ; 4 353.

3* SErTiON. — 9e bureau, me de l'HommeloI 
1193 inscrits; pnSsidont : M le docteur Le
poutre — 10e, rue Turgot, 2313 Inscrits; pré
sident • M G. Dcscbodl ~  lie, rue Montai
gne, 2305 inscrits, président : M H W'atre- 
iiiei. — lolAl des électeurs de ia aeclioo : 
i.841.

*• serno». — l*c> bureau. Mairie provigoi- 
re, 771 mocrits; pn“>idenl : M G Sajet — 
13e, me du Moulin, i;i25 in.«crit«; président ; 
,\1. A. Carpcntier — 14e, me necrême, 1465 
inscriH; président .M . E. LeWanc — 15e, 
rue d Hem, 1963 insrrils: président : M C 
Gavdet — Total des élecleurs do la secUoo : 
5.5i!r.

5‘ strTloti. — 18? bureau, rue Ste-EHsa. 
betb Î196 Inscriis; nrésidcril : M D Segard
— l7e, me Pierrc-oe-noubaix, 1621 inscriis; 
président : M G. SeJlier ~  18e, rue Delcien- 
ne, 1658 Inscrits; président : M A Dujardin
— Total des électeurs iiwcrlts dan» la aec- 
«00 ; 5.478 — Nombre total (les électeurs 
appelés A voter ; 26 610.

PBOa.AM\TIO\ DES RH<ïlXTAT8 DES 
ÏXECTIUNS M lN H .il‘AI.1»

Le» résultats des élections municipales du 
3 mai courani seronl proclamées comme l 
est indiqué ci-après ; Ire section, bureau le 
la rue du Bois ; 2* section, bureau de la rue 
des Lignes ; 3‘ seclion, bureau de la ru! 
de rOnimrJel ; 4' section, mairie provisoire, 
y  seeliuiK bureau de la rue Sumte-Elisabeth.

A » » > « » g U X

8b pupiUi do lloipica eit ieraé
(  Vn meunier, M. Castel DeAontalne, domi- 
bké au bameav de Sin, était venu avec sa 
'(Wturé appoMér ée» martîftandise» chez 
jÙmt .Marie Dubar, dans le quartier du Ton 
Zuet. Le meunier avait arrêté son attflagf 
'(ur le pavé pour transporter un sac de la 
irioe doiu une masure de la carrière. Profl 
lan l de Pabseoce de M. Casiel-Denonlaino, 
jon jeune garçon, Eugène Compagne, pupilli 
ïes  hospice* de Lille. &gé de 11 ans, se bis- 
S i sur le marche-pied du véhicule. Malhe i 
reutenient ie ckeval e'étant mis en marche 
as m*m« moment, le Jeune imprudent per 
dil l'équilibre et toinba à la renverse sou» 
l'allelsge. Lorsque le larmier revint U dé 
couvrit son corps loerte sous les roues dc 
lt  voilure.

Le petu hospilalist svait succombé k une 
j^ tu re  dt l'épmt dorsale.

A t T I K W W m C K

' ltk rt^ e i«k ik irré teM iv« ieH r
i Averti psr l'ingénieur-chei de service dst 
f>ostes el Télégraphes du Nord qu un vol le 
jniHe mitres de Bis de cuivre avait été coiTi- 
'■ie mercredi enlre le* slalions de Steen- 
W«i|k et BaiUeul, U. Paivre délégua un 
«onimissaire et un inspecteur.

Aprte avoir enquêté loule la journée de 
je d i, ces policiers pArviorent ii savoir que 
Je vol avsil élé commit par un nomnie Mar
cel Dutlot, 31 ans, employé aux mines d- 
Uns, demeurant à Templeuve, et ancien 
employé de» Poates et Télégraphe». L'homme 
d'équipe Deroo, de la gare de Steenwerck 
avait vu là veioe DuBot coillé d'une casqi'et- 
(c de» Poste» se promener sur la ligne avec, 
shns le b r ^  un rouleau de flis de cuivre 
ÜB4 perquisition opérée chei le voleur prê
tant* «  amené la découvert* de ca-squetts»

« loimées et d» pince» ayanl »ervi k couper 
ltt a* cuivre. Doflot a élé rameaé k Lille 

ÿt ml» k la disposition du Parquet.

D.V.\8 l £  CA.NAI;

Germaine Lherbier. celle )enne flile de W 
«n», disparue depui» le 12 avril après avoir 
écrit k se» parents qui demeureni rue Mont 
golft<?r, une letire sans laquelle elle décla 
rait vouloir se donner la mort, puiaque son 
amant ne voulait plus vivre en sa compa
gnie, a été retirée du canal, quai de Tou
lon, vendredi k midi, peu-aprèe le putaage 
d'une bélandre.

M. Grimaldi, commissaire de police du y  
arrondissement, a procédé aux constata
tions d'usage avant (renvoyer is cadavre de 
la pauvre nile k la morgue.

GRAVES ACCI0Ï\t 9 
Chez MM. E. at F. UewavrUi. Isbricanls, ru» du 

Fcnienoy. 38, M Burgraeve Joseph, tgé de K 
ana, luaerand, demeurant rue des Aiigus. oour 
Dtei, t, s'est bltsaé k l'épaule divite en deeoea- 
dBnt un etcalier. Un mois d« repo». Docteur Le-

Chei Mme veuve Mille »t ni» niateur», rw 
d'Alger, Mlle Jeanne Wattrelot, tgea de IS ans 
t>kcleua«. demeurant rue t>agucsseau. impasse 
K;éMr. », » eu 1 index gauche éia«»e dan» ui ' 
binoir. tt loun de repoa.

R O X ^ A IX
Upi M H l N IMIItt-tlIIIIIItll

8 e « tU M i 4 e  l 'E p e u le

V m  L GAUTIER, aocien directeur d'école, 
I membre de la Commi»sioo d aa«» 

taoe# obligatoire aux viellard». 
Albert BUHRBR, architecte, président 

de la Ugiie radicale et radlcale-socla- 
iMte, membre du Comité départemea- 
tal de la Prévoyance sociale.

Léon BGRTRAW, employé de eom- 
npMroe. vlc»-pré»Me*t de la Li*»* ra 
dlcale M radlsaW-*oeiaii»le.

Alfred L ïROüO S . négociant en lt»«i». 
V f  « rtlté ia l 4« ét Liflu era4iaalt et 
ra«aiÎM>eMl»(a.

J«l*» LABBE, «ootmr en médéciao- 
■naksia DUESCLISK . cbap»iier 
i« ia v  LKOOQ, (tc ré lan  de la U|u* 

- *( fMioatt-»Miah»t*,

élit F o n te a o j r

r l  OAUTWR. MieiM «iratitw  d'éotta 
memM» ét ta Conmlutoo d 'a u »  
lane» oMlMtoif* a«< vieWarda. 

MUttn aUlWBR, «Rhilwil*, pr**M»«t 
« r u  U«a» Mdlaal» »« radléOtew ia-

■* ' **y —y .'jf **
•Mfiloyé de «oni- 
- Id * t a ü « « * i* -

' • •  teMscMw.

I é»
I Ot lM i« o ia (

M» nwl»» »l »'»au»alant t  damtadar aux «a»-
santa ahuri» » n  n’étaient pa« da» »»pioa». iM ad 
iMit n  Iietit monde lut biMi laUgué, u« k»au 
mutaiear, » r»ltur*... eheMlItr d» U rapiér» - 
ikoiii croyons Men que c'éUil >'«x. wcMê Mvn 
\%x ( to Mu( I Mainiff Quot tofmtr lt
PM «( do haut oe r« nyramlde, p«rdon, ée !• 
grtÀ9 oWliMiM Bouvinat. prooMict ua Irta 
ÜMportaol diAOOiirs.

« Gi»em*r«. vuu« v«nM <te r«eoa»UUMr !• gr&n. 
(te bfttaillf de BMivina*. oéM>r» mu* la tuCime 
UctNjM npporl^ par i «ryiM» dt I^Ütppe-Augi» 
tc dane «a Umt^Me rtnoonlr» avtc M  hoôlM 
d'Othon IV. laclkiM adopté d^>uti qutIqMet an- 
nAe« dan# let trmétt eurupéennet. 04le
bataille moüemt. ~ elle eul Iteu en ItU, — a
lataeé ée précieux en&Hgnemtnto que >e tuit faeu> 
"  Jt d'avoir pa vout inrutouer aiifourdlmJ 

Maimnninit» toldata, Phillppe-Augut4e,, non
l’ex-ca^lame Majmje* vou* remercie «t «tt fler 
tit vout Parodiant )a parole dH«nn IV. ;e vw» 
dirai. g\i«rriera • Suivei toujours mon txem- 

vou» me trouv<»ref louiourt dan# le cbemin de 
dâtotfétstance et du méprit det ioii. Et RofDe 

vou# tera reconnaissant »
Las pauvret petit» ffotae* durent entult» enltn 

dre un ban donné pour ttiu«r Tancien drapetu 
de la France (htee le drapeau blanc) et digérer un 
nouveau discourt prononcé par l'ineflabie Dehau

r . pour réchauffer Ié de aon armée, parla 
la loi tur les c^nn^résationt. du dâpart det fr̂ * 
rea I  barbette et des aceurt : de la revanche priM> 

par tes (r̂ roA dt Pmyénnét en t ’intcrivant tur 
les Ilstés éléctnraln de Roubaix II leur dit auaal 
qu'un tour II faudrait venger tout oela, etc., etc. 

Ce fut * moiirir de rire,
MaintenRnt.il ThuI vom dire que toutaa eet ban. 

det d'écollera en rupture de... banot d'école, lo^ 
maienl. parali-il. let secllon* nilHlairts det pa 
tronages cléricaux de Roubaix dont l'un des mem 
bres 'n avait au plus 1? an )̂ not« doniw le mot de 
la fin en revenant dr la halaille « On a Joué dan* 
lat <tismpi pendant Ifwpt^mps et puit un mon
sieur a parié dVm las de choaea «n»é to n'al na» p»i 
comprendre M«M Je n’irai plut mol car H nout 
avaH promit un verre de vin dans tan ch&taau «i 
il nara pat donné •.

Parents iavMiclanU rm Inconscients, oft lais- 
sex-vous aller vo* enlants ? î  ! I

AvN fiffirir! Communlanls. rommuniontf^ 
Tou« W^spar^nta (^onomp» achM^nt a»wx Gâ- 
l«riet Lilloises loui ce qui k>ur e*l néo^eniro

• 44798

LR CONCOinS DE B«nÉS 

prix de I* (ille dé Roubaix
D&n« luutos ias classas de la sociélé, l'annonce 

du Ci'anJ concours de bébés quailait orgunt&er 
le cumiié roubaisien de proieclion de renfance 
et de la Goutte de lail a produil le meilleur effet 
el rémuiatioo e:il dujà grande il^rmi 
de (amilia.

Le« encourageménls les plus nalteun ton< par
venus éizalefneni oux orguni&ateurs de la pai l des 
nolabilifée offlcic'lles qui t inlérestent è catto œu 
vre philsnlbmpique et l'administration munici- 
pale d© noubai;s vjeni dacoordtr avac son palrc- 
nage officiel une sub-enlton de 800 franos qut 
sera répartie en prix h attribuer aux lauréats du 
concours <le béb«, Lm concurrenlt apiwtv.ienmf 
oomma il convient oe beau g«fc!e qu) va permettre 
de doter dt prix impurtants eo aspé^ chaque ca
tégorie du concourt.

Rappelons que celul-cl. qui aura lie'» le dlman- 
cba 31 mai, eât ouvert aux bt̂ iôs dr % ntuis à 8 
ans dont les parents fiabiieni Roubar?. et stt otn- 
l(»na ou le canton de Lannoÿ. La règlement va 
d'ailleurs paraître lnc«&sainn>enl et <«3 lnscrJi< 
(ions seront reçues è partir du 5 msi tu kcat o'
• _ J . 1_.» Itil. & * ■ L'

SÂ70N LUUQiOL Blanrho T du I.int. 
.Victor : ai«;.i*r

NI BELGE, M  FRANÇAIS, HIER | CANDI 
DAT, Al lOURD I I t l

La réponse de M Théo Cailens & la letire 
d un groupe d'électeurs du Cul-de-Four,vicnt 
de révKiler certains souvemrs et de provo
quer la teconde lettre suivante iiw émane 
comme la première d'uo groupe d éiecleurs 
de la S* section.

Roubtix. le 30 tvril tWt.
Monsieur le Pirecleur de ■ L'Avenir 

de Rout>alx-Tonrcûing •. 
Pemiellet » d'auU« élecicura roubaisiens dé

mettre q'-teiques r Îlexions concernant la réponse 
lail» par M Diéo Calient dans voua «diUun de 

jour
.oui d'abord. M Cailens suppose que la lettre 

émane d* prétendus électeurs tourquennois, et 
wurquot t... En s'expnmant de celte laçon, M. 
Cailens avou» lui-méme qu'il ett connu pour sa 
bravoure, tant t  Hwrcoüig qu't Roubaix.

S'il n'«it pas réfractaire belge, ce qu il laudrail 
prouver, puisqu'il doil tvoir servi dans le régi
ment dea • Irouaaanis • pourquoi n't-t-ll pas t ce 
nioniMil opté pour la France et »ccom|ili son ser 
vioe militaire T... Il aurait eie alor» véiilubtement 
Français et comme II le d it. • Enlant de Roubaix, 
proloiideiiMDI attachi t  M viAa natale >.

Seulement, il oublie de dire qu il habitait Tour 
coing t  celte époque, la prenuer» ville d* Fran 
ce en venant de la Belgique ei qu II n'aai retourné 
voir I» patrie qi« par suite d une amnistie ver» 
1193 . qu'il a xtlcndu 1901 et l'Sge de il ans puur 
accomplu* la brmalHe toute aaiarellt ée naturaü 
aatioo oour éviter tas périodes mititaiiea dea i«

**Dani ce» condition», M. retiens se trouve éiie 
scluetlemeni un enlant de Roubaix avec i» litre 
de • Sans Pairie •

En a» portant comme candidat. M Cailens a dr 
l'ambllioa. eomme on I» dil ; maia il laul com- 
prendr» que ce brtve Théo est pardonnabi». que 
c» *'»at pas d» sa (auie ou piuiot. mu sa towe 
car oa h  laü trop «archer, et on dott le plain
dre On lul promet las honneurs, la popularité, 
la» palme» »cadémic|uea. etc., etc,, et il *»t louf 
naturel que ce brave 'Théo . . un si bon garçon, a< 
lalue alWT. II a mém» dit hier dana une réunion
• au Cul-de-Foor t que ponr SO centliti« lea rstrlla- 
ie» Innçala avalent la Hbr» entrée en BalMtK 
C» brave Théo »'a pa» panaé plu» toin carlIM  
r»it dd a* rappei»r qu'à l époqM d» «on service 
Militaire, il »~«ii tussi la Mrs eAate ea 
e l^ 'l l  avait trouvé préKraM» d» choMir la l»ee

A g i^ . etc.
V» emrt «’éramwas tammma.

UNE NOCVEUÆ RAT A IU  J I DE BOU VI
MES

_____________ ..JSCid» ai pnaqua ignoré ou
laafd'hai. éttit tUisancl» éeni« eo ifrolitUon 
n S B * o c  I 1 I d» toua c*t». • i j i ' t i jn i ,? ^  . 
tn>up»a étr»ogat woi»«ée« «e pmin» * 1 1  » ; 
ts tn» pour la plupart! cislnnu» qui eo »«rtni 
qus tn voitigeun. qui en civit» et qui porlaleat ou 
f c l i . l l . .  Md»».T*tioii.,<H. rwiduleat. J  

Tort «sis était oDOunands par “o •"
.jolMa» Mt»roclit» uoe «"q i"* '*J** '*® *» '^

r S î l  to u n r S S i»  au c4« m  ..bre »»gu» 
meot é ordonofiionf nou.

OERCLE STfi.\OGRAI>IIIQUE DL'M,OVEN 

L’assemblée constilulive du Carcit 
phiqua Duplojrtn de Rouboix-Toui'cotng a eu nî r 
dimanche deriuer 26 avril, à onxt heurea du ma 
lin. dan* la saile privée du s » « . café da Ja ros
ie, 28, rue du \ »eil-AbrauvoIr fia<?s à fa pt-îo).

Aütt-s leotura et approbation des sUtuls. las 
semblée a formé le comité du Cercle eomme suit ; 
président, M. E Baibensco, diret leur d école à 
T(»iroolng. professeur de sf«nogr%phi# Duployé 
au Lycée el à l’école de commerce ; vioe-prtel- 
dentt. MM. Mounler. professeur a lécol« de com- 
meroa, et Bau».^ii^lei bout, déli giié de Hiu»Utut 
siénograpbique de Fmnce , tecritaire gënâi al. M 
Henri Pbilippt, tiénoaraplie-pi at«Citn . Iréioritr, 
M. Ttl. ^uienguez, sléniti î'uphe-comintrcial.

Lt nouveau Cetclê orgjin’&ti-a to concours nati<̂  
nal de l’instilul sténogiar^iique de France, poui 
Roubaix al Tourcoinit le 11 mai pixiehaui.

Lt comité Invite tous les adepW de la tténo 
graphie Duployé da Ruubtiix et oe Tourcoing, ain
si que toutes les personnes t intéressant è Ta sté 
nografiJie A t'eJresser au Cercle le dimanche 
malin, de onze heures à midi, oft tous renseigne
ments leur teroni donnés

lElJNRSSE ÜU BLANC-REAU 
n est rappelé aux Jeûnas gens du übnc Seau 

partant au régimenl au mois d'oclobre pi ociiain 
que les inscriptions j^u r le court supplémentaire 
d’in-sfruction militaire seronl rpcues (tJmnndié 
prochain 5 mat. a partir de dix heures du malin.

E t a t . C 3 l v l l

N’iitsc/uirM, — CtmOto Debarge, nie dé BouvJ- 
cour Fonlier W — Germaine Delottmay. rue 

Ililorton-Fremnux, î  -  Alfred Loonwnt, avenut 
Julien Lafrache - Julea \onderMylen, idem - 
Maurice Alexandre. Mem ~ Victor Vaucaiiipen, 
boulev.'trd rte Cambrai — Paul De»an5, iüem — 
llenri Oevarrewnere, idem,

— Fntre : Louis Ciirlln*, lrflrml«r,nï€ 
Notre-Dame, 57 et Florence Drtacourt, ptqiulèr* 
me d’IlâJie, % -  Paul Quivy. magnsint^*. rue du 
Fontenoy, 116 e t n n e  Kindt, demeiseila de bu- 
rean. bouleva'rd ù v.-nienWres,

Diccs. -  Ed»f-rid Spitiylie, »  m» , peinlre. 
avenue Julien Lagache ^  Mane Laurrys. 45 an«, 
ménsj!^^. idem. ** Marie De»r«ux, uns, a. p. 
rua de Baitieut.

TOURCOING

Le Comité de la Snlidarilé R épub lit» ! 
a* « (éit «ppoéér l'arOotie «uivaiile : 

Rleeleurs,

La blancheur immar.ulée de ia Iisl« des 
cercles catholiques a dû (rapper vos 
yeux.

On croirait k un convoi pour pèierina. 
ge aveo des anciens gendarmes au  lieu 
de curés comme directeurs.

S i vous iiominez ces (aiseurs de m ira
cle»,

ü n  vous donnera un las de choses nt 
on supprimera une partie de voa impôts '

On vous débarrassera de la tyrannie 
de Droil qui a commis le erime de pro
duire du iait pour empêcher des centai
nes d enfanls de m ourir ;

üe fabriquer des chaises autrichien
nes que personne n'a jamais songé à  pro
duire. ni à Tourcoing ni dans la région, 
pour occuper des vieux, des demi-inllr- 
mes, des débilités el leur (aire gagner un 
salaire I

Tous ies Français qui s'occupent d ’œu
vres d'assislance applaudissent k cela : 
eux méprisent, mais ils trouvent juste 
que certains gros patrons vendent les 
objets d'approvisionnement el devien
nent gargoltiers dans leurs fabriques !

Sonl-ce donc des fourbes ou des niais T 
Qu'ils choisissent I

I^e? autres c o m p f ' i r i " i  ri‘<*ui‘'.ent tou
le l aBaire k une question d f boutique 
coopérative, citerchenl à  exploiter ies 
syndicals.

Mais les travailleurs connaissent leurs 
arais el ne se soucient pas de lier la 
cause de leur émancipation et de leur 
bien-ëlre aux agitations de quelques po
liticiens brouilli'nfi l ’ r^s de qui donc se
raient-ils assurée de trouver assistance, 
appui et bon consoil d tns tous les mo
ments critiques, comine près du dévoué 
m.-iire et député de Tourcoing 1 Est-ce 
que ce sont des Tourquennois qu i vou- 
liront ignorer ou mépriser tout ce que 
les élrangers admirent ches nous 1

11 l.mrtiBit qu'un vent de folie souffle 
sur Toiircojng pru r qu'un revirement 
éh-ctoral v itiiiie  coniinomettre iNe super
be p iog iam nie de développement eco- 
iiomi.iiie. d 'édijfalion populaire el de 
soliil:nllé sociale ; mais les citoyens de 
Tourt’w ng  sonl dc lionne race ; it y a 
27 ans qu'ils onl cessé d'Clre des girouet- 
ics I

L '' R i't îfr- S ea u  e l la  l a r î i è r e

DANS L’AGGLOMÉRATION

(jp Maire, les adjoints, tout le Conseil 
'".I agi de loutes leurs forces pour l ’em- 
■êchcr ! Mais la Régie, forle de la lellre 

(le la loi, l’a emporté.
De quel front les réactionnaires en 

;. r,lient ils le reproche au Conseil mu- 
iiiciiKil de Tourcoing, quand ils affir
ment lous les jours qu'à Roubaix où la 
ml'nie chose est arrivée, l'administration 
miinitfipale conservatrice ne saurait être 
rendue responsable I

Juge* de l'esprit de justice et la loyau
té de ces dénigreurs systématiques,

Ln RfpubHcnine.
Vu : le Président, 

.OtisTjivg DnoN.

I.A iu.a ijv a k ë  f o i a .fiiucA Le

. Les fouljle» Je la calutlé -  la • Croix ... 
tii uiier - .̂eiluM-nnl de tuer paitidu lait des wi(| 
incuta'uond des iic '^u .ut paumte*4i<ii« itb quar
tiers qui unt de oiitJiubés dans 1 aggluinérution

U éeéaKt «na igura ée itoultitoni ée
* » r n .  aét» n«i» ifowhoii» t'aWiw r * r  «a 
S o t# » *  a»l«çt^«» m t  1 » • • * '  ~  o*»rt«i 
lm  ésu  pliai élr».
.Doae, lous oa* Amiaa. k «a iw 
ii»HTM»n‘-Ta‘ k ln%»r» A tap.

l - i j s ' t e  d e s  C a n d i d a t s

M.M. O usta« DRON, dépaté-mainj, conseil
ler sortsiil.

Achille BAHBIF.UX, épicier.
Louas BUUCHE, juropnétaire 
Henri BOL'VAINÉ, marchand d« tissus. 
}ulee BRAS.SART^ rentier 
Charles IZA.SÏKUR, conseiller Bortaot, 
Henri COl’PIN, conseiller sortant, 
Mounce CURDIElt, adjuml au maire, 

conaeiller sorlanL 
Eugène COUllTülS, conseiller sortant. 
Loui» CRUOl'E, con-willer «ortaot. 
Jules DASSONVILLE, cooatiller sor

tant.
Pierre DEBORGHER. conseiller sortant 
Henri UELATTRE, conseiller aortant. 
Joies DELBSPIEHRE, conseiller »or 

tant
Augustin DESWAZI&RES, marchand. 
Heiin DüMOnTIIill. conseiller surtajii 
Delphin DUMORTIER, conseiller sor

tant.
Alexandre DUVILLIER, consetllsr »or-

AdblpiM R.NGLEBEnT, représentant de 
oomiDcrc«.

Victor FLAMENT, conseiller général.
adioint au maire, conseiller surUol- 

Juiet HKl IJtT, oon«elller sortant.
Jule» LADR.SOli conaeiller «orlont. 
Emile LECOMTE, adjoint au maire, 

oonaeiller sortooL 
Abei LEVEl;GLE, conseiller soriant. 
Henn I.ORIDAN; coo.«'ller général, 

eonaeiller sortant.
Paul MARTIN conseiller sortant.
Ptul MAS.SARI), cons»«ler nortaol 
Henn Ma S I’REL-LECLERCQ. cona^ 

tor auriÂoi.
Déturé PAR.SY, eonaeilltr aortant 
Henn QUIVRON. sodariHtr aortaal. 
Rméot SA18QN. eMi*M«»r aaelant. 
Léon SALEMBIEN, tdjDfnl au ma*«.

raiweilltr aortant.
OuaUv» KCALUKRT. eteaellter *ortaal 
Désiré SIX, saai»rUI«r aortoal.
Arthur VERBECK, m ate lw *
«■ il* .WAONON, caoMlUér •

E X m iT D Ü JO O R M L D E R O Ü B A I l 

L e s  fe u i l le s  d e  p a te n te s  

et d e  p o r te s  e t fe n ê tre s

DANSLA BANLIEUE DE ROUBAIX
On signale du Nouveau-RouËaix, des 

Trois-Ponts el du Hutin, qu ’un cerlain 
nombre de feuilles de patente el de por
tes el fenêtres, on l subi celle année, une 
augmentation assez sensible.

Nous rappelons à nos lecteurs que ees 
aueméntations son l le fait de l'annexion
& l'agglomération des quartiers dont il 
s'agil, annexion effectuée d'offtce en ver 
lu de la lol et suivant un arrêté préfec
toral. pris malgré l'opposition de la m u
nicipalité.

Ajoutons , d'ailleurs, que les impôts 
communaux de Rouhaix de 1908, sont 
absolument les mêmes iiue ceux de l'an 
née dernière. Si donc, ii existe quelque 
part dans notre ville, des augmentations 
de contributions, ces augmeiitalions sont 
d'ordre exclusivement gouvernemental 
et la municipalilé n'y csl pour rien et 
n ’y peul rien.

Les Gei'eles CatboliqcieS'̂
A I R  u e  L* RUfe; B U  H A K E  

pTwnlar oouptoi

ttnt maUMuraux ouvrl é' (abhgue
t j ’mw qui n dt-gramint oomm' mi 

Qm vont au Ctrrl oatholiqui 
?*uùn|iM f HaàqU'lnt I (ibiigl,
Si tn ««ut ooottrvé t ' n’ouvrag»
Faut o b ^  I oalotins

ta terviMàt «(tc aom 
Refrain 

A c«s oerctouK fcowiéU»
A le» Btectiooa 
ln tou <i<>nnt ann' vaste 
K>u imt iMKin'a aciiuna.

»  couptol 
Au Cercle, in fait dir' la prière 
C<iinme a l’écor det p’Uls gsrchont 
Mais io n te fait |K»t trop d’ nusùrt

S îl* d f

-•ïsritirrîfers' ir.crT'îïïrsrî
Croji AngOto, »  lu». ru* é’Ànuto,

De vir le» « blMKS > let lami's i sit

^  couplai
Au Carcit. in >*01 tout d'sorte d'monde : 
Dtfs fanatiquee, det vieux malioux 
Das 0üiri«ux a'fânrs taul pot confonde 
De les print's pou des Loups-Gai-oux 
>Si b' trouv’ 1* d'dinéi, d<tt gins bonncteo 
>Y t ’ trouve autti d banq rouües 
Mato y n'da gituninl. to I répéta,
(>ul vont Jà p f  hypocrùrto.

V couplât 
Vraimtot ti ta rorot tout croira 
Au Cercl' par loue oas caMu»
L'inlrar d'l'infat' tt 1' pirgutou^
Uié pou lotit tos féputlitTruns.
Pourqv» alon ou in oout tnondt 
DécnIt du et éu Ctoifé,
Si ieu ixiyauni n u l  pot de c' monde.
A quo qu cba tart qui vuni voté

U* Cercuüx osuoa.

î par-

foi.
SI le Blanc-Seau, la MarUère *1 le Ponl-de-Nau- 

jille onl été rCnnu a iu^glonièratton cest en 
dépU de tout ce que 1 adutut^âtiuliuii.ei le Con«*il 
municipal onl lolâ en œuvre pour éviter cette me
sure.

ils n'ont pas attondu pour otla let nk:lamatlont
96 hübltauls de ces quartiers.
En dêcembrs en octobre 1907, le maire 

et tos commissions des Hnances el de la voirie

lions Indirectes.
On s'adressa au Préfét, On obtint la nomination 

d'une commission J'aibilrage, M.M Cruqja ei 
CAurtois y turent les dél^guâ du CuoseU.

une séance eul Itou a Ta mairie to tS Janvtor 
dernier à laquelle Obsistèrenl de nombreux com
merçants atteints par la masure qui avail £lé 
prist.

Comme on le voit, toul a élé tenté sans succès 
parce qu'on se heurtait h un le.xle de loi sur lequel 
s'appuyaient les représentants da radmlnislrnUoii 
des contributions indirectes.

A Houbaix. 11 y a eu aussi das quartiéfi nou- 
Htomenl agglomérét Nous ne >iuvons sj l'admi' 

niAiration eTle Conseil de oette villt ont fait com
me let nôtres, sMIs ont protesté, mais oe qtie nou5 
savoot. c'eet que I* Ist feuillet de fa ralotto ét

’attactient au contraire de 
.......-........- t expliqwr qn  ̂•» W= jwilen-
été augmesIéM. ce o'asi pas to fait de

du nationalisme

S'ils font chtr
I oai été 

leurt ami*.
Voilà leur bonne fol.
Qtteni aux ruat oo l'on pa^tif^. ce sont des 

ruat particuItorea — toa cléricaux ie savent bton
— Or. on connaît la. question. Peut^n consacrer 
Ié* finances dt ta vilte è enrichir tout tes proprié
taires ft qui il a prte fantaisto d'ouvrir des rues ft 
tour guise ft travers la premtere pAiure venue T 

Est-ce ft la ville franciiement à venir le lende
main ^ver, éclairer «t aqueduquer cet ntm ft 
tes frais î Qui donc oterail le prétendre t 11 ao 
faudrait dti; millions f ,

Jndtt. du temps de la calotte, II y «ut daa oo* 
-’trtures de rue* qui donnèrent Itou ft de gros 
scandatot. On st touvtont encore ft Tourcoing 
dea forlunas réalltée»i dans oes ouéralions oü cer 
lains ramassèrent de crT t̂es forlunes 

Qui saii. on pourrait revoir cela tl 1% méma ea- 
lotte revenait 

La auestion det niet paHirullèret sera réglée. 
_jie fois pour tottles, par \m républicaine au 
cours de tour prochain man>lat. Us l ont prrjmH 
•t ils savent tenir parole.

A U T O U R _ D K  i .Z L l.K
■MOUVAUX. — Sovoovt par t a  Bt.*iKii

• L'ex-frère à barfoelCe Brou-

le maire diltomaloir»
, .*V7 ** wotre de Mouvaux. Dana un «ivu 
l'im  dériotefie parfait ianoranlin. tl accuse i«
. iiaire de Jui ftvoir re/usé un oer(iflca« d’ia.
' Loa reatourcea du Bureau de Rien*
iaiiiftiice dOnt réhervéaa ftux Miivreu nfrmm 

et non à oeuk quL comme la aieur 
Hrooche, an rupture de froc, ont une situa 
tion d employé bien rélnbué#. Qu'H dite 
donc, ce di»ciple de Basile, lui qui ^  p 4 ! 
a*nd ai pauvre, où il trouve rftraent néc«M- 

»«• <ilucubrahon»I
Cest son intelligence qui est ln<ligente \

démandé l'inaer^

l i ^ d ^  r Æ ’ :;‘ :" " ‘* *“ “ ■">«'-

Monaieur 1* Directeur •
du • tournai o . Roubtix ..

Oa;» votra loum ti ptru oa malin u  r»iiMa 
^ ^ i c t o  inbtuld &flna^Mt L’atatMaaoe ai4 
<fte^ gratuMe, une coatuMMiM aa tekaiti Fr» 

^  M. ét Mooutombtrt. lU in  • âù toe 
.idmlntetrattura du Bureau <to Btoofauanbt tonl 
-te nouveau phs ft partte par to Maiiv>l dt Mon 
‘« l^ b til , au sujeTPuttavto q îT le îr  l!ttu^^ 
f.**nmopu'̂  K*io f̂tl temporalmotnt ûditft ft lUl-

püns cei a^is, que le n'avato aat m  il s’m i 
une ‘̂oqullle, il y eti dit que M. to*doottur 

let^huidl,1n2!diîî 
i i w ^ l  ^  chaque a ^a iM  et recevra che» M. * 

de 1 hÀire ft 3 hi^rea ; dimanobtt t l 
fétos de 9 tteurea ft 11 heures du matin ll faul 
lira ; M. to Docteur D e t r o T p i^  «a'ioumftS 
^  lundi, mercredi et s a m ^ ^ T ^ M  ^ a S n t  
^lecevn cbes Hri de 1 heure ft I  heuras; diman- 
chet el fêles de 7 heures ft 9 heuret tfu matin II 
nt va chez M f>ebrock que pour piendr» radrMte 
det n ^ l « ^  qui ne I ont pat faH prévenir ctMt lut

M de Montototnberi sait la et to pi-étenU 
recUftcalion nt lui apprendra rien, mais aite str 
N'ira ft to fafre mieux ooonallre ancoi^ de tts aé 
niintotrés.

Bar SA lettre du l i  avril coifranl. ft M. to tt^ 
crétaire général de to Préfecture, qu't! a pubiiéa 
to 1er mai. ft la veilto des élections oemmunaiet.
ii tttaye, unt foi» de plus, d’exruttr Paete bift- 
mabto entr% tous qu'il a commte tn abandonnant 
to Bia<aau dt BienfftiMnot, c’etl-ft-dlra toa pau
vret. et en retranchant annueil^nenl ft oeuk-oi 
2000 franet de subventiont, al il pr^to pai Me- 
ment de l oocatlon pour totar un dtoorédH tur taa 
(^ id a to  répubbcaint d'Annappat ei aiMsi sui 
M. Detroy. médecin, tèto de Uate ft Ptora

La Piréitoiura. qui connafl. aai» aucun dmile, 
ia valeur dtt olflrmakoaa dt M. de Montoten»' 
beK. D‘a pat dft s’émouvoir beaucoup da sa ndi> 
cuto proteaiation puisqo'elto na nout tn a pas 
r&il part et Je suto bien eariain qu eito na tui •  
pat davantag répondu.

Je compte, Mooneur la Directeur, aur votrai 
courtoisto babituetto» pour ftwéitr cette totlm 
dans voire plut prochain numéro, ft to ptooe u i  
a paru l’arbcto de M de Moniatofnbert. et vout 
l'emtrctonl ft l'avanœ. )t vout pne 4 'afrfttr i m  
civiiMét to» plut tmprestftea

Gaoryas Sf^CL,
Vice Préaidant du>Bureau dt 

Bttaiitoanot d'Aunappta.

LCZENNE8. -  U  comité du cercto répubU. 
cain radKral lolormt tot ôtoctcun qu'il «ai oomp>6> 
iemânl étran^r à i'articto paru dans to ■ f^grftt 
du Nurd •. ft la date du f9 avril, concernant la 
réunion (le quelques éldcleort datis un astamloet 
situé lUè' Hellemmea.

QtmsNOT-SKm-DeutB. -  Liclen Lemièm 
t9 ans, ouvrier chez MM. f^mbert frères, a ntt 
une glissade eo portant un tonneau et s’esl don
né une entorse du pied droit Le docteur Favier 
lui ft prescrit un repos de 15 fours.

Un clou bien rivé
Il reste entenda. d’après MM  Pier 

ponl. (îonstant Plament et Cie. qu'il n’y 
a qu'eux de vrais, de purs socialistes.

Les citoyens Six, Ouivron, Costeur, 
Delphin Dumorlier, Delattre, conseiller» 
sortants, Englebert, Bouvaine. Dewa- 
ziéres. rjiiididals nouveaux, ne sonl pas 
des socialistes.

Or, nous avons reproduit les déclara 
lions de plusieurs d'entte eux ft la gran 
de réunion tenue dimanche au gymnase

Le citoyen Six aurait pu dire dès l'au
tre jour qu'apparemment il était, il  y 9 
quelques semaines encore, considéré 
comnte un aocmllsle bon teint puisque 
MM Pierponl. Constant Klament « t  01^ 
le sollicifdteni pour élre leur tilt ét ht 
le.

Ce qu* le citoy«n Six n'a pas cru devoir 
dire dimancliej il l'a déclaré jeudi soir 
ft une réunion prétendument contradie- 
Inire, mais dans taquelle les injures, let 
gros mots, toutes les violences de langa
ge, devaient tenir lieu de discuiéion de 
la part des unifiés.

C'est <lonc un olon bien rivé.
Après ce lemps-lk, le* citoyens dlri- 

gtanla  de ta Coopérative de la rue dé Me
nin  pm irfont clamer ft lou» le* écho* et 
coller sur les mur» que le» socialiste» q«i 
figurent sur la liite  républicaine onl re
tourné leur capote, que le citoyen S i» ,< 

lé pied au derrière ft la Bourgognt 
et •'«»♦ cMitMrté de dire merci.

Cm  inlinuationt et ces mensoitgM 
n'*nl aiMUM espèce d'imporUiiic»

Cé n’eél N t  le citoyen Pierpont qui a 
té pouvoir de sacrer socialiste ou de don. 
ner oe Utré «uz citoyens sulvwit qu'il» 

ou non «horus aveo.iui. S'il en éteit 
auéUa ircitMM i

I.A fRO lîSSK BES f.lIFFS CLERICAUX 
NATION Al .VTX

Pressentant le triste sori qu. le scrulin de di
manche réserve t  léurs amis, les cliets dea crtior. 
tes cléricales onl jugé ahioluinent inutito de solli* 
citer to renouvellement de leur oarde-robe. am* 
plement foumto. du reste, de vesfes électnratos.

Nous avons, en effet, vainement cliercfté tur te 
liste r6aclionoAire tot noni-̂  de mjs vtoillet cmi- 
nsissonces ; MM. Emile Barrois et Léon Mon 
nter.

A prùpf>5 dé celte d/robtde pileitfe autent que

A notre «ml W lor Plfimenl. le* -
Ai'ent pas fnufe «te ctomtr f^rloul que le parti 
républicain se «enUit perdu, que s(>n vHinanl por̂  
te-drapeau avail peur et que te triomphe de te
• sympathique • candidature LoHhioto était as
suré haut la main.

On sait comment, fet preWfcffont de ces mtu 
'̂ais prophètes té r<*Rllstrent et M ï.orthlols hil 

mfrnw n'a pas oubli»' Véch»* lamentable que sa 
a svmpathique ■ candidature essuya.

Cn prétenre de l ahttention prudentt — oh I 
comt)ton — de MM Barrois el Monntorjioiis «om. 
m«8 parfaitement fondé ft dire que le* chefs calo- 
Uns. se rendant rompl^tement compte de l'inu- 
tlllté des mov«w perfide* employés par letir 
parti, onl ét« pils dé froutte, d'intente trouttt, 

^n s  insister aulrenMnl. nous not)<t bornons ft 
lélirifer nar avance les intĴ ressé* du Unir remar- 
qtmbte dont ils auront fail preuve en la clrcont- 
tnnœ.

Pour un flair vrai, r'esl «n flair. Le général 
Mercier Itfi méme en terail Jaloux

<40I.ID\ftlTR RF.Pirni.lCAINT DV» CAN
TOM» W-: TOI RCOINii (10* 8KCTION

m .w csEW
Une réitnirm organisée pour tos adĥ *renU de 

to UTê̂ '-Unii de te SiiUdnnié rtoublicaJne (Blanc- 
Seti4 ftora Itou oe toir taïuedi t mai. ft 8 h. | du 
soir au café de l lbrmonie, rut LlM>m«»d, aoui 
te af^uitnoe de M Guslnve f>f«n, <léput«-inftlre, 
->■ <>dre du jour ; Electtoos munlcipatot-

Lt prMtdem : Louto CRUQW.
NoU — répubHc^n» qtd n'aural^H ^  

reçu leur invitation serüWfldmittur te ^  
tiijn d‘im adhérant ft te SoliUarlIé.

A<'.CI1>G!«TS DE TRAVML

M. Emrst DheHanuMa. l t  ana. gralsaei^ çb 
M Alplion»» PoIK*. fabricant, rua bouIOot, 
(ontraote un» piqûre d. U ptUni. de l a ^ . . .  
diuile produit. n*r una tirocbe. Docteur Dabu- 
chv 10 ioura.

— M / I Ï Ï ^  L«wp. «M U . m lJK^ur Chn 
MM. Julaa b a âu i'n i^  at flSTma de Bradlord. 
seat ItltT-f au p»un csuil* en tiavatUant 
iZ m é U «  t  tav lVK;ln^\«niaach, 8 joun.

— M Désiré Pbrlemsn. SS ana, peintre ctiai M 
Masuf-I euk«i<Ma»u> <W Pÿnlwe. as< 
tuinbe d une ériwll. el smi fatl des filaM oontu 
ns  é. ta l»e»*i» «  ta  ̂  émt». Uoctw ttéU 
houSM. It jour».

— Henrt tMrMiiM, U ans. btclaur che» MM. 
liOina Won et Cl*, n a  dt Oéoérat-Dnuot, a au 
H'amwlali* *«4t iiris étna le» orf»aa» d» »oa 
imitltr. Doctow Vienne. I» Jom

pr oro
u
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Violent Combat
T B E M T E  B L E S S É S

Tanger, 1er mai.

Uo vlolenl eombal * élé livré le 20 avril 
. Sokralh-Tiaiia, à 30 kltomèlre» t  rent de 
la kasbah Bun-llamed. od le général d'Ama
de opémh mie reeoooalsaianpe.

No» troupes onl élé attaquée» par ta b m - 
balla de tloulay-llalld.

Jusqu'à présent 11 y a 30 IHchm'h .

ÉTRAN6E EXPLOSION
T p o I*

f o r m it f a b l* .

î arift. 1er

Une violente explosion a'esl produite au 
W du teulKHirg .St-Moriin, ou «e Inwve 

élftbU ftu (ond d’une cour un commiebioo- 
nftire «tï marchandisoe, M Fayft-  ̂ _

Les employés de M. Fayat Mnlwrt o<rq- 
pès ft vider une caisse conienant des pei- 
ffnet «n celluloïd, loraque celle-ci pnl 
provoquant une explosioa. Lea eOcU turent 
waves : Toutea lea vilres de l» n m e u b l^  
d«e maiftOQS voisino» volCrcrU en éclmt. 
porte» furenl proietéo» hors dé l« u «  g o i i^  
il F ir al. ij«f a sauté par la fenêtre, s eot 
blessé'dans sa chut* Deux autres p c r i ^  
ries ont été hle«»ée«.On a rétrouvé de» éclat» 
de verre à  plo* d» iMO métre^ ! . . ___

U. Favat sara po«ir»ulvi pour a aroir pa» 
fait de <4;laration de» quantité» d* ceUuloM 
qu'tl détenait *o magasin.

M a g is tra t censuré
Parie, 1er mai. 

Réunie en conseil aupérieur de la mogio- 
tratur», la eour de eaasalioo a statu* sur W 
CM de M. Ropert, vios-préaldeo» dn tribunal 
de Saint-Etienne, poursuivi di»clplinnf^ 
ment, on I* »a)l, pour avcir, dan» faite gfc 
d’un jugement, quàlifté la toi d* 
d* •  k>i üispirée p»r dat i r i o n s  ipb* a è 
re» » et engemlMiiit « iea cooaéquahoi» 
monolnioo»*» >k 

Conlorniémenl aux conclowon» da procu
reur général, la  cour de ca»»*Hen a pronon
cé contre M. Ropert la p«h>e de la een»ui« 
aves réprioiaiHle.

BOURSE OÊ RÜXEUES

AVKWR m i PROI-KTABIU
a liM i. d* UtlMurait II Im t ..»(«»■

nie Ml iiMtn. »« »ii-f. du comatue t'A>»nir éu 
PmMisrit». « le  du (Viln. I, nl.io. a . la (Vetw- 
Mlquo, 1 Teairooiiig. TtrcêpÛoitJ* WtüMIoiM i 
•dWfaon.. miMumnueél».

ObUoaUaaa. — BruxwU. U U jM  U  — Un|-
M li«  M t  nx>  « r
tm  i*.»é - 6 .»a  lîi^  u .t t

.étSUMIMO.»


